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Le Livre de la grâce spéciale 

 « Comme on chantait la Messe ‘Dicit 
Dominus : Ego cogito cogitationes pacis et non 
afflictionis : Le Seigneur dit : mes pensées sont des 
pensées de paix et non d’affliction’, le Seigneur dit 
à Mecthilde : 
 ‘Si tu veux me ressembler comme une fille 
bien-aimée, imite-moi dans ces paroles. J’ai des 
pensées de paix et non d’affliction ; de même 
applique-toi à posséder un cœur tranquille et des 
pensées pacifiques ; ne conteste avec personne, 
mais cède toujours avec patience et humilité.  De 
même que j’exauce ceux qui m’invoquent, ainsi 
montre-toi bienveillante et favorable à tout le 
monde. Travaille à délivrer tous les captifs, c’est -à-
dire porte secours et consolation aux affligés et à 
ceux qui sont dans la tentation. » (Livre III, c. 39)   
 
 « Le Seigneur dit à Mechtilde: ‘Lorsque tu entends ou lis la parole de Dieu, ton 
esprit ne peut tout retenir ; recueille cependant quelques mots pour les repasser 
dans ta mémoire et dis-toi ceci : ‘Voyons, qu’est-ce que ton Bien-Aimé t’annonce ou 
te prescrit par cette lecture ?’ 
 Ce même jour, elle entendit à la messe l’évangile : ‘Le royaume des cieux est 
semblable à un trésor’ et elle dit au Seigneur : ‘Mon très doux Maître que dois-je 
prendre dans cet évangile selon votre instruction ?’ Le Seigneur répondit en ces 
termes : ‘Qu’est-ce qu’un trésor ? Un trésor se compose d’or, d’argent et de pierres 
précieuses. L’or désigne l’amour ; l’argent signifie les bonnes œuvres, et les pierres, 
les vertus. L’argent est un métal sonore : ainsi les bonnes œuvres rendent un doux son 
à mes oreilles. Donc celui qui fait de bonnes actions en se disant : Ton Dieu s’est fait 
humble, il a daigné s’abaisser aux œuvres bases et serviles ; à plus fortes raison, 
dois-tu, toi, vil petit homme, être humble et soumis. On  peut avoir des pensées 
analogues au sujet de la patience et des autres vertus, et faire toutes ses actions en 
mémoire de moi : j’écrirai dans mon CŒUR le souvenir de celui qui aura agi de la 
sorte, et rien ne pourra jamais l’en effacer. » (Livre III, c. 41) 
 

« Mechtilde vit un jour quelqu’un faire un geste dont elle fut scandalisée. Mais 
elle reconnut sa faute sur le champ et la confessa au Seigneur, qui lui dit : ‘Lorsque tu 
apercevras un geste qui te scandalise, tu me loueras pour la noblesse et la 
convenance de tous les miens. Quand tu verras quelqu’un s’enorgueillir, tu me 
loueras dans la profondeur de mon humilité qui m’a soumis à tous quoique je fusse le 
Seigneur de tous. Lorsque tu apercevras une personne emportée par la colère, tu 
me loueras pour la mansuétude qui m’a fait paraître devant mes juges comme un 
agneau. Lorsque tu verras un impatient, tu me loueras pour ma patience à tout 
souffrir.’ » (Livre III, c. 43) 
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